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Chapitre 29 : Invasion 

 

 

Dans l’espace de Tython, la station orbitale était en vigilance maximale depuis les 
nouvelles inquiétantes du front. Les effectifs ont été renforcés ainsi que les défenses 
depuis l’incursion Sith sur la planète. Mais beaucoup savent que ça ne sera sans 
doute pas suffisant. 
Soudain, les capteurs émirent des bips retentissant comme pour signaler plusieurs 
vaisseaux en approche. 
 
Commandant : Que se passe t-il ? 
 
L’officier en charge du contrôle ne put cacher sa nervosité. 
 
Officier : Monsieur, les capteurs ont capté plusieurs vaisseaux sur le point de sortir 
de l’hyperespace. 
Commandant : Combien ? 
Officier : Des centaines ! Peut-être plus ! Il y en a tellement que les capteurs ont du 
mal à tout analyser à temps. 
Commandant : Nature ? 
Officier : Inconnu monsieur ! Mais cela ressemblait à la flotte qui a mis la nôtre en 
déroute près d’Aldérande et à Balmorra. 
 
Le commandant ne put s’empêcher de glousser. Partout dans la salle de 
commandement, un silence glaçant s’était imposé à cette annonce inquiétante. 
Enfin, après quelques instants, le commandant parvint à se reprendre et à prendre la 
parole. 
 
Commandant : Prévenez les Jedis ! Qu’ils commencent l’évacuation ! Préparez les 
chasseurs ! Nous allons les retenir le plus longtemps possible.  
 
L’officier chargé de la communication commençait déjà à émettre le signal au temple 
Jedi.  
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Officier : Temple Jedi. Ici, la station orbitale de Tython…Nous allons être envahis par 
une armée de millier de vaisseaux. Préparez l’évacuation. 
 
Un soldat chargé de la garde interpella le commandant à ce moment. 
 
Soldat : Et pour nous, commandant ? Doit on préparer l’évacuation ? 
 
A peine eut il finit sa phrase que des milliers de vaisseaux apparurent. Ils étaient très 
bien alignés. Comme s’ils étaient synchronisés. Tant verticalement 
qu’horizontalement.  
Une formation trop parfaite pour que ces vaisseaux aient un équipage organique. 
Leurs proues énormes en forme de croix étaient menaçantes. Derrière cette forme 
massive, une sorte de passerelle de métal où une tourelle se tenait au centre, le 
reliait à l’arrière. Celui-ci ressemblait à une passerelle armée où un vaisseau de 
transport s’était arrimé.  
Les turbolasers tournèrent vers la sation orbitale d’un air menaçant 
 

 
 
 
Commandant : A tous le personnel… 
 
L’étrange flotte ouvrit le feu dans une avalanche de tirs lasers bleutés. Les boucliers 
parvenaient à encaisser la rafale. Du moins, pour l’instant. 
 
Commandant : La station est attaquée ! En formation de combat ! Toute suite ! 
 
A peine eut il donné cet ordre que l’ennemi lançait des missiles en leurs directions.  
 
Commandant : Orientez les tourelles vers les missiles à protons ! Détruisez les ! 
 
Un auxiliaire républicain chargé des scanners lui signala que ce n’était pas des 
missiles mais des capsules d’abordages. Pendant ce temps, un artilleur régla les 
turbolasers automatisés vers les centaines de missiles se dirigeant dangereusement 
vers la station. 
Les vingtaines de chasseurs sortirent du hangar et commencèrent à effectuer un 
barrage de tir vers les capsules d’abordages. 
Ils parvinrent à détruire au moins une trentaine et la station une vingtaine. Mais cela 
ne suffisait pas. D’autant qu’ils essuyaient un feu nourri de la part de la flotte, rendant 
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la chasse difficile. Cinq chasseurs furent abattus au cours des manœuvres 
d’interception. 
Les capsules restantes traversèrent les boucliers et percèrent la coque à plusieurs 
endroits clés dont les générateurs de bouclier et de stabilisation.    
 
Commandant : A toutes les forces de sécurités, protégez les zones vitales de la 
station ! A tout prix !  
 
 
Quela  s’occupait de la jeune Sylwyn commençant ses premiers pas.  
Elle sentait un lien puissant avec la Force en cette petite twil’ek couleur ruthian aux 
yeux verts.  Les objets volants devant le bébé le confirmaient. La petite regarda ses 
objets avec un air amusé.  
Un rare moment de joie dans une période qui s’annonçait déjà bien plus sombre que 
pendant la guerre contre l’Empire. 
Toutefois, la Jedi ne put s’empêcher d’être inquiète. L’ordre a perdu récemment deux 
membres très reconnus et puissants. Le Barsen’thor  et  le héros de Tython n’ont 
plus donné signe de vie depuis plusieurs mois.  
De nombreuses forces inconnues se sont montrées à plusieurs endroits clés des 
Mondes Noyaux. 
 Les forces militaires de la République les ayant affronté ont été soit détruites, soit 
mises en déroute. Et le rapport des rescapés était des plus inquiétantes.  
Des milliers de vaisseau qui sortaient en même temps de l’hyperespace, bien alignés 
et ayant une puissance de feu colossal. 
Par ailleurs, selon ces mêmes rapports, ces vaisseaux pouvaient larguer rapidement  
des troupes automatisés redoutables pour aborder les vaisseaux dans plusieurs 
secteurs clés en même temps. Ne laissant pas le temps aux équipages de 
s’organiser très rapidement. 
Cette flotte n’eut aucun mal à avancer dans les mondes Noyaux, déchirés par la 
guerre contre l’Empire. Et Tython ne tarderait pas à être la cible de cette menace.  
En absence du Conseil Jedi, les maitres présents organisèrent déjà l’évacuation.  
Une présence obscure puissante s’approchait et ils ne voulaient pas un nouveau 
Coruscant. Quela laissa à Sylwyn un dernier moment de détente avant de la prendre 
dans ses bras. 
Cela ne plut pas à la jeune twi’lek mais la Jedi la calma. 
 
Quela : Chut…Si tu es sage, je te laisserai jouer plus longtemps. Ca te va ? 
 
La petite lui répondit par un sourire que la Togruta lui rendit. 
 
Quela : Je prends ça pour un oui. 
 
Sur ces paroles, elle le berça un moment afin de l’endormir. Cela se fit quelques 
minutes après. A peine eut elle fini que la porte s’ouvrit révélant un nautolian ayant la 
peau verte. Il portait une bure de couleur marron et la tenue traditionnelle des Jedi 
par une sorte de verste en tissus blanc. 
 
Quela : J’étais sur le point d’y aller maitre Ca’rec. 
Ca’rec : Bien. Il ne manque plus que la petite 
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Quela : Maitre… Je n’aime pas ça. On serait trop exposé aux tirs adverses pendant 
la manœuvre.  
Ca’rec : Nous n’avons pas le choix Quela. Ces enfants sont l’avenir de notre Ordre et 
doivent survivre à cette période de chaos afin de rétablir un jour la paix et l’équilibre. 
Quela : Peut être. N’empêche, je ne suis pas rassurée pour autant. 
Ca’rec : Chaque problème en son temps. Nous tiendrons le temps qu’il faudra. 
Quela : Mais vous allez au massacre ! 
Ca’rec : Ainsi soit il. Il n’y a pas de mort… 
Quela en baissant la tête : Il n’y a que la Force 
Ca’rec : Il est temps maintenant. 
 
Sur ces paroles, Quela alla au hangar, la petite entre ses bras. 
 
 
Dans l’espace, les chasseurs luttaient contre un ennemi trop puissant pour eux. Ils 
n’étaient plus qu’à la moitié de leurs effectifs et ils ont à peine endommagé un de ses 
étranges croiseurs en usant de leurs missiles à protons. 
Dans la station spatiale, la situation n’était guère mieux. Les soldats faisaient face à 
des troupes automatisés.  
Ils arrivaient à tenir les différentes zones importantes de vaisseaux malgré l’infériorité 
numérique. Mais pour combien de temps ? 
 
Commandant : Escouade Dragon, décrochez ! Entrez en hyperespace. 
Pilote : Mais commandant… 
Commandant : C’est un ordre ! Je ne laisserai pas vos hommes se faire massacrer 
pour rien. 
 
Le capitaine de l’escouade coupa le contact et donna ses directives à ses pilotes. 
Les survivants entrèrent les coordonnés de leur destination et entrèrent en vitesse 
lumière, s’éloignant ainsi du champ de bataille. 
 
Commandant : Jedis, faites vite. 
 
Enfin, un signal lui indiqua le décollage de plusieurs navettes de transports allant à 
l’opposé de la Flotte.  
A peine eut il constaté cela que les boucliers cédèrent et qu’un tir toucha le centre de 
commandement. 
Les troupes de sécurité continuèrent leurs luttes désespérées pendant une vingtaine 
de minutes avant que le manque de munition et le surnombre eurent raison d’eux. 
Quant à la station orbitale, elle était en flamme sous l’avalanche des tirs de la flotte 
ennemie. 
La structure trop endommagée par les tirs et les sabotages des attaquants, ne tarda 
pas exploser quelques minutes plus tard sous la pression de l’ennemi inconnu. 
 
 
Maitre Ca’rec ainsi que les vingtaines de Jedis restants, étaient dans le hall du 
Temple. Ils attendaient l’arrivée de l’ennemi, yeux fermés, méditant. 
Ils avaient pu évacuer les trois vaisseaux avant le débarquement ennemi mais ils 
n’auraient pas le temps d’évacuer tout le personnel du Temple. 
Il était donc nécessaire de gagner du temps. 
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A l’extérieur, une quarantaine de vaisseaux blancs débarquèrent sur les 
cinquantaines initialement prévu. En effet, les défenses terrestres automatiques ont 
pu abattre une dizaine de vaisseaux de transports des assaillants.  
Ces vaisseaux ne ressemblaient ni à l’Empire, ni à la République. Une sorte de vitre 
teintée était au niveau du cockpit. Les navettes avaient des ailes  ayant des bordures 
jaunes. Celles-ci avaient la capacité de se replier, prenant ainsi moins de place à 
l’atterrissage et possédaient, chacun, un moteur où le réacteur émit des flammes 
bleutés.  
 

 
 
 
La République étant occupé par les forces impériales, ne jugeait pas la planète très 
importante d’un point de vue stratégique, seuls les tourelles assuraient la défense de 
la planète avec les Jedis. 
Les navettes de débarquement larguèrent une centaine de troupes. La majorité était 
des troupes mécanisée, fusils blasters à la main. 
Une trentaine était des chevaliers de Zakel, guidée par une femme encapuchonnée. 
La capuche dissimulait une partie de ses cheveux rouges. Ses yeux jaunes 
donnaient un aspect cruel à son jeune visage. 
Sur sa ceinture, au flanc droit, une poignée de sabre laser. A peine débarquée, la 
jeune femme souleva un turbolaser actif avant de le balancer sur un autre comme un 
déchet. Les deux explosèrent plusieurs instants plus tard. Les turbolasers restants, 
furent neutralisés  par les chevaliers de la même manière que Vaylin bien que 
l’opération exigéait la concentration de deux chevaliers pour chaque défense. 
 
Chevalier : Nous sommes prêts à lancer l’attaque juge suprême Vaylin 
Vaylin : Qu’attendez vous donc ? Que je vous tienne la main ? 
Chevalier : Bien Juge suprême. 
 
Les skytroopers, des troupes automatiques de couleurs gris et ayant des casques à 
l’allure agressifs,  se déployèrent et avancèrent vers l’entrée, fusils blasters pointés 
devant eux. Le mur à l’entrée les obligea à se déployer à gauche et à droite en file 
indienne. 
Quand les Jedis les virent, ils dégainèrent leurs sabres lasers et les allumèrent. Une 
marée de couleur différente remplit la pièce. Des lames jaunes, verts, bleus clairs et 
foncés étaient le signe de départ de l’affrontement. 
Ils dévièrent avec aisance la marée de tir vers eux, touchant les skytroopers. 
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Une dizaine de skytroopers tombèrent ainsi avant que Ca’rec et cinq Jedis firent une 
violente vague de Force qui les firent voler aux murs le reste des troupes avec une 
telle violence que les skytroopers se retrouvèrent broyés ou détruits, dispersés en 
mille morceaux au sol. 
Les chevaliers de Zakel profitèrent des restes des skytroopers au sol pour les lancer 
vers leurs ennemis par la Force. 
Les Jedis durent se protéger en créant un bouclier. Les débris ricochèrent ou furent 
détruits au contact du rempart invisible.  
Toutefois, les chevaliers purent ainsi se déployer sans rencontrer de difficultés, 
faisant face aux Jedis. Boucliers et lances aux pointes lasers bleus foncés à la main. 
 
Chevalier de Zakel : Vous allez payer pour la mort de notre Empereur immortel ! 
Rendez vous et affronter la justice ! 
Ca’rec : La justice n’est qu’une question de point de vue. Je dirai la même chose 
pour tous les morts que vous avez causés ici. 
 
Il dégaina son deuxième sabre et l’alluma. Une couleur bleu foncé en sortit, se 
combinant avec le vert qu’il avait déjà allumé. Certains Jedis firent de même. On put 
voir des lames de couleur jaune, vert ou la même couleur que la deuxième lame du 
maitre. 
D’autres allumèrent leurs deuxièmes lames tandis que les derniers se mirent dans 
une posture de garde avec leur unique arme. 
 
Chevalier : Dans ce cas, vous répondrez de vos actes par votre mort ! 
 
Les chevaliers se mirent en position, bouclier et pointes lasers bleus en avant. Puis 
ils avancèrent.  
Les Jedis les laissèrent avancer jusqu’à ce que les pointes fussent à leurs portées. 
Ca’rec dévia la pointe le menaçant, et provoqua une onde de choc au sol. Il fut 
accompagné par trois autres Jedis. Celles-ci furent suffisamment puissantes pour 
faire reculer les chevaliers de plusieurs mètres, les faisant tomber. 
Les Jedis lancèrent leurs assauts et cinq téméraires firent même une charge de 
Force. Toutefois, les chevaliers se relevèrent rapidement et durent abandonner leurs 
boucliers afin de pouvoir réagir rapidement. Ils n’avaient donc que leurs lances pour 
se défendre. 
Les cinq inconscients se retrouvèrent empalés par les lances des chevaliers tandis 
que les troupes de Zakel chargèrent à leurs tours, venant à la rencontre de leurs 
adversaires. 
Ca’rec fit une acrobatie en sautant, évitant l’attaque de son adversaire. Il atterrit 
derrière le chevalier et l’empala en croisant ses lames bleu et vert. 
Il lança ensuite un sabre tout en évitant une décapitation. Le maitre tua son ennemi 
en usant de la Force, il guida son arme et parvint à couper la tête de son adversaire 
avant de rappeler son sabre par ce même moyen. Quant à la victime, elle s’écroula 
par terre, sans vie. La tête séparée de son corps vola quelques instants avant de 
retomber. 
Il para ensuite deux tentatives de cisailles descendantes en se mettant ses lames en 
verticales, le protégeant ainsi de de deux pointes lasers bleues foncées mortelles. 
Les morts s’accumulaient dans la salle à mesure que le combat s’intensifiait. 
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Quela était dans l’une des trois navettes de transports. Chaque navette transportait 
une dizaine de membres de l’Ordre Jedi. Apprentis, Padawans et Maitres Jedi. 
La Jedi, assise sur une chaise regarda la petite Sylwyn endormie avec un sourire. 
 
Quela pensa : Tant que je vivrai, je veillerai sur les tiens Taleis. 
 
Les transports étaient menés par un maitre Columi. Celui donna ses instructions et 
regarda le signal de la station spatiale être de plus en plus faible avant de disparaitre 
complétement.  
Il ordonna ensuite de remonter vers l’espace et de commencer à saisir les 
coordonnées de leurs destinations. 
Quela se leva et indiqua aux pilotes de sa navette, les coordonnées de la planète 
qu’elle voulait rejoindre. Son instinct lui indiquait que la capitale de la République est 
le dernier endroit sûr pour former les apprentis et reconstruire ce qui a été détruit. 
 
Pilote : Vous êtes sûr ? 
 
Le visage impassible du maitre lui indiqua sa confiance. 
 
Pilote en commençant à saisir : Comme vous voulez. 
 
Une fois saisie, les pilotes commencèrent leurs montées. Quela  se rassit à l’arrière 
et serra davantage la petite pour qu’elle ne lui échappe pas des mains. Devant elle, 
des maitres concentrés dans leurs méditations. Des padawans et apprentis nerveux, 
l’entouraient à sa droite et gauche. 
Un jeune mirluka, reconnaissable par leur bandeau couvrant leur handicap, 
l’interrogea 
 
Jeune mirluka : Où on va maitre Quela? 
Quela : Loin de ce conflit. Du moins, je l’espère. 
 
 
Vaylin vit des navettes sortir du hangar avec une colère non dissimulée. 
 
Vaylin : L’ennemi s’enfuit ! Dois je vous rappeler que nous ne devons pas laisser de 
fuyards ?  
Chevalier : Juge Vaylin…. C’est que…. Nous sommes confrontés à une résistance 
non prévue. 
Vaylin : Es tu en train de me dire que vous êtes incapables d’éliminer quelques 
obstacles ? 
Chevalier : Non ! C’est que… 
 
Elle ne l’écouta pas et activa son com’link.  Une lumière bleutée apparut avant qu’un 
homme apparut. Il était habillé en blanc avec un accessoire jaune au milieu. Un 
sabre était situé à sa ceinture au côté droit. 
Il possédait un bras droit mécanique ainsi qu’un masque gris avec triangle jaune au 
niveau de l’œil. Ce masque lui couvrait la moitié de son visage, en particulier le côté 
droit.  
 
Arcann : Comment avance l’invasion ? 
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Vaylin : Des petits résistants. Rien de bien méchant. Suffit juste de faire le nettoyage.  
Arcann : Les chevaliers ne l’ont pas pris ? 
Vaylin : Je suis entourée d’incapables. 
 
Arcann réfléchit un instant avant de donner sa réponse. 
 
Arcann : Très bien Vaylin. Indique-moi la cible 
 
Elle transmis les coordonnées et coupa ensuite la transmission. 
 
Chevalier : Juge… 
 
Vaylin étrangla le chevalier par la Force. Elle serra ses doigts et un craquement se fit 
entendre. Elle dégaina et alluma ensuite son sabre d’une lame jaune dorée. La juge 
en tua un deuxième par un empalement. 
 
Vaylin : Je déteste les chiffres impairs 
 
 
La montée dura quelques minutes. Un fois dans l’espace, les pilotes virèrent à peu 
plus à gauche, faisant face à l’étrange flotte. 
Une seule erreur pouvait coûter tous les vaisseaux de transports. Les pilotes 
restèrent un moment indécis, avançant vers la menace, mains sur la manette de 
l’hyperespace. 
Enfin, après un moment bien silencieux, ils repèrent des failles. 
 
Columi : Maintenant ! 
 
Ils ne perdirent pas de temps et entrèrent en vitesse lumières. 
 
 

Un long moment passa avant que le bombardement aérien se fit. Une pluie de feu 
s’abattit sur le Temple Jedi. 
 Le toit fut détruit en quelques secondes. Les cinq Jedis  et les chevaliers restants se 
replièrent chacun de leurs côtés. 
Le bombardement fit effondrer les étages supérieurs, détruisant la bibliothèque et 
ensevelissant les connaissances qu’elles contenaient ainsi que la salle du Conseil. 
Les Jedis se réfugièrent dans une salle de méditation, dans les étages inférieurs. Ils 
utilisèrent la Force pour se protéger des débris qui continuaient de chuter. Les 
chevaliers s’efforcèrent de se replier le plus vite possible, prenant soin d’esquiver les 
débris. 
Le bombardement dura plusieurs minutes avant de cesser. Il laissa un édifice 
méconnaissable. La colonne tenant l’entrée s’est effondrée sous la pression des tirs. 
Le hall à découvert est ravagé avec des escaliers complétement détruites. 
Quant au hangar et les salles dans les étages inférieurs, ils étaient enterrés sous des 
tonnes de gravats et de débris. 
Néanmoins, Vaylin sentait la présence des Jedis. Elle se mit à inspecter les ruines 
avec un contingent de dix chevaliers afin de les traquer et de les eliminer. 
 
Chevalier : Juge Suprême, ils n’ont pas pu survivre à ce bombardement. 
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Vaylin : Tais toi ! Je me concentre. 
 
Elle s’aventura dans les ruines des étages inférieures sans avertir les chevaliers 
l’accompagnant. 
 La Juge suprême continua son inspection un moment avant de s’arrêter devant une 
salle de méditation où une statue cassée bouchait l’entrée. 
 Vaylin souleva la statue et la balança violemment sur les côtés, le brisant en mille 
morceaux. 
Elle vit le cadavre de trois Jedis.  Un humain, une zabrak ainsi qu’une mirluka, 
reconnaissable par les bandeaux leur couvrant les yeux. 
Elle les inspecta un instant en silence. Deux des cadavres étaient transpercés par 
des lames lasers et un autre était électrocuté. 
 
Vaylin : Serait ce possible ? 
 
Soudain, elle interrompit son inspection et  dégaina son arme et l’alluma. Une lame 
dorée apparut. 
 
Vaylin : Inutile de jouer à cache-cache avec moi. Je sais que vous êtes là ! 
 
Ca’rec s’avança vers elle, boitant un peu, sabres allumés aux mains. 
 
Vaylin : Si tu imagines que ta trahison va te sauver… Tu te trompes. 
Ca’rec : Ce n’est pas moi qui les a tué 
 
Vaylin rigola 
 
Vaylin : Les faits ne sont pas en ta faveur ! 
Ca’rec : Les apparences sont souvent trompeuses. 
Vaylin : Je vois surtout un lâche cherchant à se justifier. Et je déteste les lâches. 
Ca’rec : La cause de leur mort est une menace bien plus grande et sérieuse qu’une 
enfant capricieuse. 
 
Sur ces paroles, elle attaqua soudainement son adversaire. Ca’rec para son attaque 
grâce à son arme droite. Toutefois, il fut poussé violemment contre le mur par la 
Force, perdant ses armes. 
Il esquiva de justesse un empalement par une roulade et se mit derrière elle. Il 
rappela ses armes avant de les allumer à nouveau. 
Vaylin para les deux lames en mettant la sienne perpendiculairement à ceux de son 
adversaire. 
Ca’rec releva la garde et lui donna un coup de pied au ventre assez fort pour la faire 
tomber. Elle para sa contre-attaque par une poussée de Force. Le maitre y était 
préparé et le para par le même moyen. 
Toutefois, la violence de la poussée le fit tout de même reculer de quelques pas. 
Quant à Vaylin, elle en profita pour se relever. 
 
Vaylin : Comment oses tu m’insulter, vermine ?! 
 
En disant ces paroles, elle souleva plusieurs gravats et les lança sur son adversaire. 
Celui-ci les coupa tous mais cette manœuvre rendit sa défense fragile. Et la Juge 
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Suprême en profita. Ca’rec  l’esquiva de justesse mais il perdit son sabre gauche par 
un revers de Vaylin. Il pouvait sentir la puissance de la colère de son adversaire par 
la Force. 
Celle-ci l’enchaina ensuite par des attaques puissantes et rapides que le maitre Jedi 
eut beaucoup de mal à parer.  
Si bien qu’au bout de quelques échanges, elle perça de nouveau sa défense en 
relevant son sabre et le plaqua au mur d’une manière très violente sur le mur. Elle 
continua ainsi  pendant plusieurs minutes, le sonnant. 
 
Vaylin : Alors ? Je ne suis toujours qu’une gamine ? De quelle menace parlais-tu ? 
Réponds moi avant que je perde patience. 
Ca’rec : Ma pauvre petite… Tu n’es qu’une gamine… Tu n’auras…Aucune chance. 
 
Frustrée, elle le coupa en deux et fit écrouler des tonnes de débris sur le cadavre, le 
réduisant en bouillis avant de partir de la salle. La pièce disparut sous les ruines que 
la jeune juge avait fait tomber, recouvrant entièrement la pièce. 
 
Plus tard, 
 
Arcann, depuis son trône éternel, donnait ses directives à sa flotte Eternel. Sa sœur, 
Vaylin, était à sa droite, regardant la flotte mécanisée avec une sorte de satisfaction 
et d’impatience. 
Quant à Arcann, il semblait méditer. 
 
Vaylin : Ne me dis pas que tu penses à ce qu’a dit cette vermine que je j’ai tué 
récemment ? 
Arcann : Si. 
Vaylin : Tu en as peur ? 
Arcann : Non. Mais tout obstacle sur notre route vers la gloire est à prendre en 
considération. 
Vaylin : Si tu le dis. 
 
La Flotte entra en vitesse lumière vers leurs destinations sous le regard des deux 
dirigeants. 
Par la suite, Arcann consulta les rapports qu’il venait de recevoir. Il appuya sur un 
bouton et un écran bleuté apparut devant lui. 
Il se mit à lire le contenu un long moment avant d’éteindre. 
 
Vaylin : Du nouveau ? 
Arcann : Oui. Une traficante d’artefacts s’est échappée avec des reliques zakéliens. 
Juste avant ton arrivée.  Je l’ai placé en liste prioritaire des personnes à arrêter. On 
ne peut pas tolérer ce genre de mouvements dans notre empire. En plus de cela, 
une espionne a pu se glisser dans nos rangs et j’ai un déserteur en cavale avec son 
équipe. 
Vaylin : Un déserteur, une espionne et une traficante. Je ne pense pas avoir trop de 
problème. 
Arcann : Je compte sur le chevalier Kaylos pour retrouver la fugitive. Tu peux te 
charger de l’espionne si tu le souhaites. Mais je préfère que tu restes disponible pour 
des affaires plus importantes que je pourrai te confier. 
Vaylin : Comme t’assurer que les mondes Noyaux se plieront devant nous. 
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Arcann : En outre. 
Vaylin : Et le déserteur ? 
Arcann : Je laisse Mère s’en charger. 
Vaylin : C’est toi qui décide. Après tout, c’est toi qui es assis à la place de notre père. 
Arcann : En effet 
 
 
Au même moment, dans les Régions Inconnues, 
 
Joltsyn regardait deux croiseurs accompagnés chacun de deux frégates se regrouper 
sous son œil vigilant.  Un était de la République et l’autre, impérial. 
Elle était vêtue d’une tenue rouge et noir se mêlait au niveau de la poitrine et des 
bras. Des ornements jaunes décoraient l’ensemble au dessus du cou et à la poitrine. 
Une ceinture de soldat reconnaissable par les nombreux carrés assez grands pour 
ranger les objets avec un rond rouge au milieu complétait le tout. Au flanc gauche, la 
poignée d’un sabre laser. 
 

 
 
 
Derrière elle, entrant dans la pièce, sa sœur Ludsey dans une tenue en soie rouge 
avec des épaulières noir.  Une sorte de bander noir passait par sa poitrine complété 
par des lunettes servant au pilotage. A son flanc gauche, son pistolet blaster ranger 
dans son étui. Sa ceinture habituelle était toujours là ainsi que ses gants. 
 
 

 
 
Ludsey : Tu commences à rassembler une petite armée dis moi ! 
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Joltsyn : Te voilà de retour, grande sœur ! Comment s’est passé ton incursion ? 
Ludsey : Pas vraiment bien. Les autorités aiment encore moins le trafic que les 
impériaux et les républicains. J’ai dû leur emprunter un vaisseau pour partir. En guise 
de dédommagement.  
Joltsyn : Qui maintient l’ordre ? 
Ludsey : Les chevaliers de Zakel . Ils savent peut être manier la Force mais ils ne 
sont pas très futés. J’ai réussi à piquer un vaisseau sous leurs nez. Avec quelques 
acrobaties en plus. 
Joltsyn : D’autres infos hormis ce que je sais ? 
Ludsey : De ce que tu as tiré d’un chevalier sur Korriban ? Si. Jusqu’à récemment, 
leur empereur éternel était Valkorion. Il a été assassiné et c’est maintenant son fils 
Arcann et sa fille Vaylin qui dirigent Zakel. Je suis partie juste avant le retour de 
celle-ci. 
Joltsyn : Et tu as bien fait. Elle est puissante dans la Force. Trop pour pouvoir 
l’affronter toute de suite. De même que son frère. 
Ludsey : Comment ça avance la flotte ? 
Joltsyn : Bien. Mais cela ne suffira pas à rivaliser avec l’armée d’Arcann. Il nous faut 
rattraper notre retard technologique à tout prix. 
Ludsey : Il nous faudra donc créer des alliances je présume ? 
Joltsyn : En effet. Tu as ramené des souvenirs ? 
Ludsey : Tu me prends pour qui ? 
 
Joltsyn sourit. A cet instant, deux croiseurs impériaux sortirent de la vitesse lumière. 
Peu de temps après, ce fut un croiseur républicain. 
 
Joltsyn : Tes souvenirs de voyage nous seront bien utiles. 
Ludsey : Ça c’est sûr ! Sinon, je ne les aurai pas ramenés. Et si je peux y gagner un 
petit profit… 
 
Joltsyn observa sa sœur d’un œil autoritaire. 
 
Ludsey : Quoi ? Il faut bien que je gagne ma vie ! 
Joltsyn : Après qu’on se soit débarrassé d’Arcann. 
Ludsey : Ok !!! Rabat-joie ! 
Joltsyn : Ce n’est pas un jeu Ludsey. 
Ludsey : Et alors ? Le trafic d’artefacts est toujours un marché ouvert. Surtout venant 
de Zakel. 
Joltsyn : Après la chute d’Arcann. 
Ludsey : Oui ! J’ai compris ! 


